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Il y a peu de temps un élu m’a demandé « combien de fois par semaine vas-tu à la Poste ? » 

Quand la poste sera fermée je n’irais plus. Lors de l’installation de Esperluette à Virieu 

j’allais à la Poste tous les jours, sauf le dimanche. Nous avions une Boîte postale comme une 

vingtaine d’entreprises, d’artisans… Les Boîte postale ont été supprimées. Ce service a été 

remplacé par une livraison payante.  

C’est aussi le cas d’autres services qui étaient rendus gratuitement par les facteurs à des 

personnes âgées, isolées, malades. En ce début janvier le prix des affranchissements a été 

lourdement augmenté. Alors que le service rendu est en diminution.  

Nous avons perdu le Trésor Public. Comme pour les Assistantes Sociales il faut se rendre à La 

Tour du Pin. Le siège de la Communauté de Communes a déménagé aux Abrets. Pour la 

Gendarmerie il faut aller au Grand Lemps. La Caisse d’Épargne puis son distributeur sont 

partis. L’école Stéphanie de Virieu a été fermée. La Gare a été vendue à des particuliers. Les 

usagers sont vigilants au maintien des arrêts des trains. Il en faudrait d’ailleurs plus en 

journée. Pas de transports en commun souples et fiables. Comment vont faire les personnes 

fragiles, âgées, sans moyens de transports ?  

Quels sont ces doubles discours qui parlent de réduire l’utilisation des voitures et imposent de 

se déplacer de plus en plus loin pour les démarches et les besoins du quotidien ? Quels sont 

ces doubles discours qui parlent de maintenir la vitalité des zones rurales et les vident des 

services publics et à terme de toute la vie économique, des commerces de proximité ? 

Aujourd’hui exigeons que le groupe La Poste lié à l’État par un contrat d’entreprise respecte 

ses 4 missions au service de l’intérêt général - service universel postal : levée et distribution 

du courrier 6 jours sur 7 sur tout le territoire - service public du transport et de distribution de 

la presse - maintien d’un nombre de points de contacts, accessibles à chacun à moins de 5km 

ou 20 minutes en voiture. C’est l’égalité des territoires, l’intégration des personnes - 

accessibilité bancaire offrant des prestations spécifiques, accessibles à tous,  

La Poste reçoit pour remplir ces missions des finances. Elle en tire des bénéfices énormes.  

Le Relais Postal Commerçant ne va pas fournir tous ces services de la Poste. C’est un privé et 

s’il décide de fermer tout est perdu. La société que nos responsables politiques et 

économiques veulent imposer privilégie la rentabilité, le profit.  

L’humain, ses valeurs de solidarité, d’échanges ne sont ni respectées, ni valorisés. A moyen 

ou court terme on le paie : dépressions, suicides comme à la poste, mal être. C’est un coût 

social négligeable pour eux. On pousse à tout faire de chez soi, par internet. Est ce rendre les 

gens autonomes ? Ou bien les enfermer dans un individualisme qui casse le lien social, les 

échanges, les possibilités d’organisation ? Défendons les acquis du système social français, 

issu des mouvements coopératifs, du Conseil National de la Résistance magnifiquement 

intitulé « Les jours heureux ». Ne laissons pas démanteler les services publics, les droits du 

travail, de la sécurité sociale, des retraites.  

Travaillons ensemble, toutes les composantes de la population : habitants, élus, acteurs des 

secteurs économiques, culturels, sociaux, associatifs pour un vrai projet de développement 

basé sur les besoins de la population.  


